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État civil
Jean André Léon Poupin était né le 18 septembre 1913 à Poitiers dans la Vienne ; il était le fils

de Léon Poupin et de Marguerite Victor son épouse. Le 11 mars 1940, il s'est marié à Paris 5ème avec
Paulette Marie Chouzenoux née à Paris 14ème le 20 mai 1920.

Il habitait à Poitiers au 18 rue Ch. Gide. Il exerçait la profession de représentant de commerce.

Situation militaire
Il a été recruté par le 3ème Bureau de la Seine, matricule 4773. Il a été mobilisé en tant que Ma-

réchal des Logis au 91ème Régiment d'Artillerie Divisionnaire. C'était un régiment hippomobile équi-
pé de canons de 75 mm. Le 16 mai, il est envoyé sur le front de l'Aisne pour défendre le passage
d'Oeuilly à Neufchâtel. Il retraite à partir du 11 juin. Les soldats encore en état de combattre sont
capturés le 17 juin au sud de Bar-sur-Seine2.

Capture et transfert en Allemagne
Jean Poupin a été fait prisonnier le 18 juin 1940 ; le lieu de la capture n'a pas été indiqué.

Il est emmené au Stalag IX A à une date inconnue. Il y est immatriculé IX A 34 486. Ce camp
se trouvait à Ziegenhein au sud de Cassel3.

Il est affecté au kommando 1060 près de Cassel

Évasions et déportation en Pologne
Il s'évade de ce kommando le 12 mai 1942. Il est repris à Lörrach, gare frontière avec la

Suisse, près de Baden, et renvoyé dans le même camp le 17.

Il s'évade à nouveau du kommando 1134 à Dillingbourg le 5 janvier 1943. Il voyage en train
pendant 11 jours et il est repris aux Pays-Bas le 20 janvier. Il est emprisonné à Amsterdam. Puis il
est condamné à la déportation à Rawa-Ruska.

Il arrive au Stalag 325 le 18 février 19434.

Retour dans un Stalag d'Allemagne ; dernières évasions
Le 15 novembre 1943, il est renvoyé en Allemagne au Stalag III D à Berlin-Falkensee. Il

poursuit sa détention dans les prisons de Borse, Alender-Platz, Plotzensee ; il est condamné à un an
de travaux forcés pour vol (« crime contre l'économie de guerre) ; il est transféré à la prison de
Moabit.

1 Dossier statut AC 21 P 667 992, récit d'évasions et parcours de prisonnier ; attestations.
2 Source : les grandes unités françaises – Historiques succincts tome 2.
3 Meldung 728 du Stalag IX A.
4 Meldung 1228 du Stalag 325.
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Il s'en évade le 4 décembre 1944 ; il est repris et ramené à Moabit le 7 janvier 1945 ; il est
transféré ensuite à la maison de sûreté de Sonnenburg, puis à la prison de Brandenburg et enfin, le
12 février 1945 au camp d'Arnstadt (Thuringe).

Le 20 mars, les Allemands décident de l'envoyer au camp de concentration de Mauthausen. Le
transfert s'effectue par convoi automobile. Profitant d'une alerte due à l'imminence d'une attaque aé-
rienne alliée, Jean Poupin s'échappe de ce convoi en compagnie d'un autre détenu : Josef Zymel-
man. Les deux fugitifs vivent alors clandestinement jusqu'à l'arrivée des troupes alliées.

Libération et rapatriement
Jean Poupin est libéré par l'armée américaine le 17 avril 1945 ; il est rapatrié le 19 avril par le

Centre de Paris5.

Après la guerre
Il a été décoré de la Médaille des Evadés.
Une demande de titre Interné Résistant a été adressée le 10 décembre 1961. Jean Poupin habi-

tait à ce moment-là à Châtenay-Malabry (Seine, Hauts de Seine aujourd'hui) au 331 avenue de la
Division Leclerc. Il exerçait le métier d'employé de commerce. Le titre est attribué le 18 avril 1967
(carte n° 1201 25650). La période d'internement prise en compte s'étend du 22 mai au 18 septembre
1943.

Jean Poupin  est décédé le 30 janvier 1981 à Smarves (Vienne).

5 Fiche Médicale 0661141.
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